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LLLLa famille Bonvin

Préambule

Après avoir réalisé un inventaire général de quelque 400
mentions historiques de la famille Bonvin dans l’ancienne
Paroisse de Lens mais également de ses ramifications à
Ayent et Arbaz, je n’en ai gardé pour le présent article que
les mentions concernant plus particulièrement les
ascendants directs des familles Bonvin présentes sur la
commune de Montana au début du XXe siècle.

Armoiries et orthographes

La famille Bonvin est présente dans l’ancienne Paroisse de
Lens depuis le XIVe siècle et serait, selon l’armorial
cantonal de 1946, originaire de Thonon. 

Plusieurs parchemins et papiers voient les armoiries de la
famille Bonvin représentées par une ou plusieurs grappes
de raisin.

La
famille

Bonvin
à

Montana

Pascal Rey
Juge de la commune de
Montana

Armoiries premières
XVIIe siècle dans

l’armorial cantonal
(voir porte et pierre-
ollaire de 1666 infra)

Armoiries Bonvin
du XVIIIe siècles
sur la maison de

M. Georges Bonvin
à Lens

Armoiries actuelles
des familles Bonvin

de Lens, notamment
attribuées à

M. Roger Bonvin,
ancien président de

la Confédération

Les armoiries actuelles de la famille Bonvin (Bonivini)
originaire de la Contrée de Lens comportent deux parties
superposées. Dans la partie supérieure de fond or figure un
aigle noir surmonté d’une couronne. La partie inférieure de
fond blanc comporte une grappe de raisin rouge tigée de
deux feuilles reposant sur trois collines vertes et barrée
d’une épée. 

                     



L’orthographe de ce nom de famille s’est déclinée au cours
des siècles sous les formes Boni Vini, Boni Wini, Buon Win,
ces deux dernières orthographes expliquant les initiales
B.W. retrouvées sur les pierres de fourneaux de Lens ou sur
certaines poutres sculptées de la région. L’orthographe
définitive Bonvin est arrêtée en 1890 par le conseil de la
commune de Lens qui en fixe définitivement l’orthographe
comme celle de tous les patronymes de la région1.  

Dès le début du XVe siècle, le nombre important de familles
Bonvin pousse leurs membres à apposer à la suite du nom
un patronyme supplémentaire. Dès lors apparaissent à
Lens les Bonvin-PlanaVilla et les Bonvin-PedisVilla. Ces
appositions distinguent probablement les familles habitant
«Plan Ville », soit le centre du village de Lens, de celles
résidant au pied du village, voire peut-être à Flanthey.
D’autres patronymes, les Bonvin-Ecker, les Bonvin-Nicolas
et les  Bonvin-Theodule sont présents à Montana, Diogne
et Chermignon. Les derniers découlent probablement de
l’apposition du prénom d’un ancêtre commun (1457
Théodule Bonvin à Diogne, 1491 Nicolas Bonvin à
Chermignon-Dessus).

LLLL es mentions historiques

XIVe et XVe siècles
La première mention d’un représentant de la famille
Bonvin à Lens pourrait  dater de 13342. Dans l’inventaire
actualisé des archives du prieuré de Lens, il est mentionné
Aymonod Bonvin témoin de la vente de droits sur l’alpage
de Blasteynge que conclut Jacquet Heymo (Aymon)
d’Icogne avec Jean Messelier de Lens. Il pourrait toutefois
s’agir d’un patronyme différent.
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Le nom de famille Bony Viny en 1402 (APL Pg I 2/13).

1 QUAGLIA, L: Le Mont de Lens, p. 443.
2 APL Pg I 2/4 (ancien K8)



En 1344, Girard Bonvin de Thonon est témoin de la vente
au prieur de Lens Jean de Quart par Jean Messelier de prés
à Blasteynge3. 
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1334, Aymonodus Bonvin ou Bone…? APL Pg I 2/4.

1344, Girardus Boni Vini de Thonons APL Pg A I/8. La plus ancienne
mention actuellement connue du nom Bonvin associée à Lens.

L’armorial de 1946 signale la présence en 1349 de
Raymond de Thonon, procureur du prieuré de Granges4. 

C’est probablement de ces deux dernières mentions que
l’origine de la famille Bonvin est attribuée à Thonon par les
différents armoriaux.

Vers la fin du XIVe siècle, le Valais se libère progressivement
du système féodal qui voit encore certaines familles nobles
le contrôler politiquement et économiquement. S’appuyant
sur la maison de Savoie et sur les communautés issues
parfois des Confréries du Saint Esprit 5, l’évêque de Sion
cherche à diminuer l’influence de ces familles dominantes.
Une fois cette mainmise écartée, le mouvement communal
se retourne contre les pouvoirs de l’Evêque pour donner
naissance aux Patriotes. Ainsi les habitants de Lens se
retrouvent-ils dans leurs rangs lorsqu’ils se soulèvent  sans
succès contre l’évêque de Sion, Humbert de Billens, et
doivent implorer son pardon en 1391 pour retrouver leurs
droits. 

3 APL A 1/8.
4 ARMORIAL CANTONAL 1946 p 43.
5 Ces confréries remontent pour certaines au XIIe siècle et sont constituées

de biens gérés en commun et de leurs revenus dont les bénéfices étaient
destinés aux nécessiteux.



Le premier membre de la famille Bonvin « résidant »
assurément dans l’ancienne grande paroisse de Lens est
Guillaume Bonvin:

En 1393, Guillaume Bonvin est témoin de la vente à
Pierre Jota procureur du village de Lens, d’un pré près
du torrent de Crans à Lens, vente qu’effectue
Guillaumette fille de Boson de la Crête 6. La même
année, à Dürensee, un traité de Paix avec le Gesseney,
actuellement Saanenland, est conclu en sa présence 7.
Cité comme habitant Chermignon-Dessus, le 24 mars
1400, il fait partie des procureurs de Lens qui
confirment à Granges le traité de paix avec la Savoie,
première manifestation connue de la vie politique de la
grande commune de Lens8.

En 1410, Guillaume Bonvin est cité comme consort de
l’alpage d’Er lors de la réunification des alpages de
Blasteynge et d’Er 9. Il teste en 1444 en faveur de sa
femme Jeanette, de ses filles et des enfants Antoine et
Pierre qu’il a eus de sa première épouse Antoinette10.

Le 21 juillet 1448, sur le verger du prieuré, à côté du
cimetière, le prieur Jean est mandaté par les délégués de la
commune de Lens pour la construction du Grand Bisse ou
bisse de la Riouta. Jean Bonvin représente la villa de
Diona (Diogne) et Montana11.

En 1457, le notaire Jean Cordonier, citoyen de Sion,
rédige l’accord passé entre les 96 consorts du bisse de la
Riouta qui fixe les 12 parts de l’aqueduc que devront
entretenir les quatre quartiers  constitués. Ce règlement fixe
tant les dimensions du bisse que les travaux à y exécuter, les
responsables de son entretien, les amendes à percevoir
auprès des contrevenants et les règles de succession
applicables au droit de consortage. Figurent à Lens
Antoine et Pierre Bonvin de Guillaume, Jacques et Jean. A
Chermignon est présent Antoine Bonvin alors que dans le
quartier de Diogne-Montana vit Théodule Bonvin. 

4l’encoche

La famille Bonvin à Montana

n°7 - 2003

6 APL E3.
7 GREMAUD 6, p 417-418.
8 QUAGLIA, L: Le Mont de Lens, p. 443.
9 APL A2/6.

10 APL D27 (ancien N30).
11 ACL, E4 cité dans GARD, P: Notice historique sur la Contrée de Lens,

1933 p.15.



La famille Bonvin est donc déjà représentée dans la plupart
des quartiers 12, et, de ces six consorts descendent
probablement les familles Bonvin de la Contrée de Lens.
Des rameaux issus de Lens s’établissent  dans la paroisse
d’Ayent au XVIe siècle, dans celle d’Hérémence au XVIIe,
dans de nombreuses communes du Valais central au XIXe et
hors canton durant le XXe siècle.

En 1491, Nicolas Bonvin, Perrod Guerschoz et Antoine
Melly pour Montana, Jean Aymon, Antoine Duc, François
Gener pour Chermignon Supérieur, Jacques Jaquet, Jean
Bonvin junior, Jean Bonvin senior pour Lens, Pierre
Bagnoud lieutenant, Pierre Loc et Antoine Gindre pour
Icogne, tous réunis, vendent pour 4 sols mauriçois une
place aux Rosselets près du cours de la Lienne pour y
établir un moulin. Pierre Praplan de Guillaume en est
l’acquéreur13.

En 1498, Pierre Bonvin de Diogne, fils de Théodule, est
témoin de la reconnaissance d’une rente à la confrérie du
Saint Esprit par François Nicod d’Icogne14.

Au XVIe siècle

En 1509, au nom de son fils Claude, Antoine Bonvin-
Théodule échange avec Jeannette Bonvin par son fils
Antoine Tabin, un pré aux Eycorchia contre un pré à
Diogne15.

En 1516, Nicolas Bonvin et Perrod Aymon, procureurs de
Diogne, s’opposent aux procureurs de Montana Thomas et
François Guerschoz lors d’un procès concernant l’utilisa-
tion d’un chemin entre Diogne et les prés de Crans, chemin
que les communiers de Montana ont dévié16.

En 1516, Nicolas Bonvin, ancien châtelain et Jean Aymon,
vice châtelain de Lens doivent déposer comme témoins
dans le litige existant entre Jean Borgeat et le tuteur des
enfants de feu Jaquemette17.
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12 APL Pg A3.
13 APL E4.
14 ACL O22.
15 ACC L1 (parchemin de couverture).
16 ACM Pg 3.
17 ACL, P7.



L’évêché de Sion possédait à Lens de nombreux fiefs régis
par un métral. En 1546, Pierre Bonvin figure parmi les
procureurs de Lens qui reçoivent quittance de l’évêque de
Sion de la somme de cent livres mauriçoises due pour lods
et commissions de fiefs18. 

En 1554, Pierre Bonvin, métral des seigneurs de Granges,
établit les reconnaissances des 51 droits d’eau du bisse du
Roh ainsi que de celui de la Riouta19.

Au XVIIe siècle

La mise en évidence des noms et prénoms cités dans les
mentions suivantes renvoie à des personnes figurant sur
les tableaux généalogiques de fin d’article.

On a détruit à Lens en 1942 une tour de défense qui se
trouvait en bordure des jardins sis au levant de la poste
actuelle. Sur la façade du levant se trouvait une cage
d’escalier à vis qui desservait la tour et la maison adjacente.
Au-dessus de l’entrée de l’escalier, sur une pierre, on lisait
cette inscription: «Pierre Bonvin, de Plan-Ville, capitaine
et métral des poids et mesures». Ce Pierre Bonvin était
un homme en vue à Lens puisqu’il a rempli les offices de
châtelain en 1621 et 1626, de capitaine de 1626 à 1632
et de banneret de 1637 à 1656. Selon l’inscription, il était
encore métral en 162120. 

De ce Pierre Bonvin descendent bon nombre des familles
Bonvin vivant dans les diverses communes de l’ancien Lens
et notamment celle de Montana. Il est aussi l’un des
ancêtres de la plupart des familles originaires de l’ancien
Lens qui partagent forcément de mêmes racines
généalogiques au delà d’une dizaine de générations.

En 1615, Pierre Bonvin, procureur de l’église de Lens
et Pierre Amoudry (Mudry), métral de l’évêque, veulent
faire construire une horloge sur le clocher de Lens.
Nicolas Bonvin, procureur de Chermignon, et Pierre
Crettol, procureur de Montana, s’y opposent 21.
L’évêque Georges Dayer libère les quartiers de Montana
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18 ACL D29, cité dans QUAGLIA, L: Le Mont de Lens, p. 29.
Lods: droit de mutation entre vifs perçu par le seigneur.

19 APL E8.
20 QUAGLIA, L: Le Mont de Lens, p. 287.
21 APL B1/2.

Tour de défense à Lens.
Photo Blondel 1940

Demeure au même endroit en
2003.



et Chermignon de toute contribution pour cette
construction qu’ils estiment pouvoir causer du tort à la
cloche et au mur du clocher 22. Une horloge sera
finalement installée, 347 ans plus tard, soit en 1962.

En 1620 sont rédigées les Reconnaissances du bisse du
Roh. Dans ce recueil de quelque 125 pages sont cités près
d’une cinquantaine de représentants des familles Bonvin
dont les enchevêtrements familiaux sont des plus
complexes, de par les prénoms des saints protecteurs de
Lens fréquemment attribués voire portés de père en fils, de
parrain à filleul, d’oncle à neveu, respectivement de mère
en fille, de marraine à filleule et de tante à nièce23.

En 1626, Pierre Bonvin est appelé à trancher un
différend entre les quartiers de la Confrérie du Saint-
Esprit de Chermignon qui comprenait également
Diogne et Montana 24. Le litige portait sur les
reconnaissances et distributions d’aumônes. Il est
notamment décidé que le procureur de la Confrérie aura
la charge de tenir les reconnaissances en un lieu sûr
dont il aura la clef. Les confrères de Chermignon
feront fabriquer un coffre (tronc) muni de deux serrures
dont les clefs seront tenues, l’une par le procureur de
Montana, l’autre, par celui de Chermignon.

Ce coffre daté de 1626 se trouve
actuellement à l’entrée de la maison
bourgeoisiale de Montana 25. Une
inscription 1927 BPJ Président
(Bonvin Pierre-Joseph) y a été
rajoutée.

Dès la moitié du XVIIe siècle apparaît à Montana la famille
Bonvin-Nicolas par les frères Jean et Antoine.

En 1631, Antoine Bonvin-Nicolas, tuteur de Pierre
Aberried et de Pernette Crettol, vend une maison en
ruine situé dans le village de Montana, bâtiment qui
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Clocher de l’église St Pierre-aux-
Liens de Lens.

22 ACC P 22.
23 ACC L 10.
24 ACM Pg 14.
25 QUAGLIA, L: Le Mont de Lens, p. 72.

Coffre daté de 1626.



deviendra l’actuelle maison bourgeoisiale26. En 1633, le
même Antoine, procureur du quartier de Montana
achète au notaire Barthélemy Monderesius deux vignes
situées «en Eytemo» et «en mala Schyla»27. En 1637, il
achète ensuite à son frère Jean Bonvin-Nicolas, notaire,
agissant pour  son pupille Pierre Aberried, une
«murassia » à Diogne28.

En 1647, les frères Jean et Antoine Bonvin-PedisVilla,
héritiers de Barbe Mudry de Laurent, vendent les parties
d’édifices qu’ils possèdent à Corin à Eytemo, édifices qui
constituent aujourd’hui la maison bourgeoisiale29. 

En 1647, Pierre, notaire et châtelain de Lens, banneret
du Tiers de Lens procède à une deuxième investiture des
droits d’eau accordé à Jean Tapparel et Pierre Aberried
et ce malgré l’opposition du notaire Pierre Crettol qui
agit au nom de Jean Cottablo30. En 1648, cité comme
notaire de Chermignon, il est témoin de l’achat par le
quartier de Montana de la moitié de la maison
bourgeoisiale d’Eytemo à Corin31. L’année suivante, il
rédige  un acte de reconnaissance des limites entre Lens
et Sierre dans la montagne de «Charbonnaz »
(Tsabonnaz ?) 32. Une porte de grange de Lens porte
encore les initiales P.B. MDCL certainement celles de
Pierre Bonvin et datées de 1650 et non de 1601

comme mentionné dans Le Mont de
Lens33.

En 1653, Pierre Crettol, métral de
l’évêque, bourgeois de Loèche et
ancien châtelain, remet à son fils
Thomas de nombreux biens, en
présence notamment de Pierre
Bonvin vice-châtelain et de Charles
Bonvin nouveau métral épiscopal.
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1623 - Signature du notaire Pierre
Bonvin ACM R4 p 22.

26 ACM Pg 18.
27 ACM Pg 18.
28 ACM Pg 19.
29 ACM Pg 24.
30 Pg 22b.
31 ACM Pg 25.
32 ACL P 88.
33 QUAGLIA, L: Le Mont de Lens, p. 237.

MDCL + P B (1650 Pierre Bonvin).
Linteau de grange à Lens.



Durant la fin du XVIIe siècle, les deux notaires Marc
Bonvin 1 et son neveu Marc Bonvin 2 vont rédiger de
nombreux actes d’achat, de vente ou de contrats de
mariage à Montana34, d’où un risque de confusion dans les
mentions suivantes.

En 1660, Marc Bonvin 1 notaire procède à la distribution
d’argent provenant de la Diète pour les chemins, barrières
et autres charges. Sont présents : Jean Nanchen, châtelain
de Lens, Jean Mabillard, capitaine, Vincent Bonvin-
PlanaVilla, notaire et ancien châtelain, Jacques Barras,
notaire et métral, ancien procureur de Chermignon,
Antoine Bonvin PedisVilla de Lens, François Rey de
Montana, François Lamon d’Icogne, anciens procureurs,
Jean Bonvin de Crestalla, procureur actuel de
Chermignon35.

En 1664, Pierre Bonvin est châtelain et banneret de Lens
lors de l’achat par François Rey de nombreuses vignes à
Corin au Poz, à Eytemo anciennement possédées par le
lieutenant de Loèche Antoine Steinhuser. Ces vignes seront
revendues pour le même prix aux hommes du village de
Montana36.

Une maison dite le Manoir se trouve à Lens, au
sud du cimetière. On y lit plusieurs inscriptions
dont la plus ancienne est de 1619. Lors de sa
réfection en 1959, le docteur Favre de
Lausanne y a installé deux témoins concernant
la famille Bonvin, à savoir une porte et un
fourneau provenant d’une bâtisse sise au
«chemin d’en Haut37 ». La porte placée à la cave
est ornée des armoiries des Bonvin avec ces
initiales au sommet : G.B.V. M.B.V. N.C.D.L.
1666. Dans la même pièce est placé un «pierre-
ollaire » décoré des armes des frères Bonvin avec
les initiales G.B.V.M.M. et M.B.V.N.C.M.
(Georges BoniVini. Ministralis ? Marcarum ?
Marc BoniVini (1) Notarius Curialis ?
Ministralis ?) 38.
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Le «manoir» de Lens en 2003.

34 ACM Pg 46, 47, 48, 50, 53, 56, 60,…
35 ACC P 30.
36 ACM Pg 31.
37 Selon information de M. Jean-Nicolas Favre, fils du «restaurateur».
38 QUAGLIA, L: Le Mont de Lens, p. 233 note 8.



En 1666, suite à une épidémie de peste, les 6 derniers
hommes de Diogne demandent un acte de consociation ou
réunion de leur quartier avec celui de Montana. Figure à
Montana Jean Bonvin-Nicolas, seul représentant de la
famille cité39.

En 1667, Jacques Barras, notaire et métral de l’évêque,
assisté du notaire Pierre Bonvin et de son frère Jean
doivent régler un différent survenu à propos de la dîme
perçue sur le territoire de Diogne par Jean Nanchen,
ancien châtelain de Lens, et Pierre Aberried de Diogne,
dîme à laquelle Thomas Guerschoz prétend selon
convention avec le prieur de Lens40.

Dans la deuxième moitié du XVIIe siècle, le notaire Vincent
Bonvin-PlanaVilla va occuper plusieurs fonctions impor-
tantes. Après avoir officié comme notaire de l’influent
Sébastien Briguet, richissime propriétaire de Lens, il
deviendra châtelain de Lens, capitaine et même «directeur
du sel » en 1669.

En 1668, le châtelain Vincent Bonvin-PlanaVilla interdit
aux étrangers d’utiliser l’eau des sources. Ils doivent se
contenter d’user, à leur tour, l’eau des bisses41.
En 1669, le châtelain et capitaine du Tiers de Lens
Vincent Bonvin-PlanaVilla nomme Pierre Rey de
Montana, tuteur de Pierre Nanchen et de sa femme
Antoinette Gilloz de Lens. Ce document est rédigé par
le notaire Marc Bonvin 142. En 1678, Vincent Bonvin-
PlanaVilla accorde trois décret de séquestre pour l’eau
de la fontaine de la « Tovassières » 43 et donne son
premier décret d’investiture en faveur de ses
propriétaires. En est notamment témoin Georges
Bonvin, banneret du Tiers de Lens44.
En 1679, Vincent Bonvin-PlanaVilla est établi directeur
du sel pour 112 doublons d’Espagne 45. Lui confient
cette importante tâche, tous les notables présents, à
savoir :
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Porte ornée des armoiries pre-
mières datée de 1666 dans le
«manoir» à Lens.

Pierre-ollaire armoirié de 1665
dans le «manoir» à Lens.

1658. Signature de Vincent «Boni-
vini alias plana villa» APL A I/66.

39 ACM Pg 32.
40 APL C 1/23.
41 ACL E 26, cité dans QUAGLIA, L: Le Mont de Lens, p. 177.
42 ACM Pg 35.
43 ACM p 390.
44 ACM p 390.
45 ACC P 40.



- François Barras, châtelain de Lens
- François Bagnoud, ancien châtelain de Lens
- Pierre Bagnoud, ancien grand procureur du quart de Lens
- Jacques Barras, ancien châtelain et métral de l’évêque 
- Georges Bonvin, banneret
- Georges Barras, grand procureur de Chermignon
Supérieur

- Pierre Rey, ancien châtelain de Lens
- Charles Rey, notaire et procureur de Montana
- Antoine Bagnoud d’Icogne
- Pierre Lamon, procureur d’Icogne.

En 1679, le notaire Marc Bonvin1 rédige le rôle des
consorts des 6 poses de Diogne de l’aqueduc de la Riouta
établi par ordre du procureur Pierre Robyr de Montana46.

En 1680, Vincent Bonvin-PlanaVilla officie comme
notaire dans le contrat d’accueil de Philippe Nanchen par
les communiers du quartier de Montana. Pour obtenir ce
droit, ce dernier devra s’acquitter d’un bon repas à servir
probablement à tous les communiers, de 60 livres en
argent ainsi que d’une channe en étain47.

En 1685, Philippe Nanchen devenu grand procureur de la
commune de Montana et agissant comme tel, rachète le
tiers de la garde des vignes de Corin. En est témoin
Georges Bonvin, banneret et châtelain en office de
Lens. L’acte est rédigé par Marc Bonvin 2, notaire48.

En 1687, un registre paroissial  donne une idée précise des
patronymes représentés à Montana. Pour une population
de 151 âmes, on compte 7 membres de la famille Bonvin .
Deux familles Bonvin s’y trouvent recensées. Il y a la famille
de feu le notaire Jean Bonvin-Nicolas décédé en 1681, à
savoir sa veuve Marguerite Crettol, ses fils Jean, Pierre et
Christian, ses filles Marie et Christine. Dans le deuxième
foyer de feu Antoine Bonvin se trouve sa fille Marie âgée de
58 ans alors que sa fille Anne est servante chez le couple
Gilloz.
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1680. Signature de Marc Bonvin1
notaire public ACM R4 p 93.

46 ACM R4 b.
47 ACM Pg 43.
48 ACM Pg 45 b.
49 REY, H: Montana, étude historique: Des origines au XIXe siècle. En

préparation: Chap 5, sujet Les familles de Montana APL A10.



En 1688, le notaire Marc Bonvin 2 agit à la demande de
Jean Tapparel et de Pierre Robyr pour procéder aux
reconnaissances des droits d’eau de l’aqueduc du Roh et de
l’étang de la Cocagne 51. Quelques mois plus tard, sur la
base de ce document, Philippe Nanchen devenu châtelain
de Lens donne un premier décret d’investiture en faveur des
consorts de l’étang de la Cocagne devant  les témoins
Georges Bonvin, banneret, et Vincent Bonvin,
capitaine52.

En 1692, les quatre anciens procureurs des quatre quarts
de Lens confirment la commission du sel pour une année
au notaire Marc Bonvin (1), châtelain de la Paroisse de
Lens, pour le montant de 127 doublons53.

En 1692, Marc Bonvin1 vend en compagnie d’Antoine et
Marie Crettol les deux tiers de la garde des vignes de Corin
en faveur de la commune de Montana54.

En 1696 a lieu une nouvelle reconnaissance des droits
d’eau de l’étang de la Moubra. Ceux-ci sont établis avec
l’aide du notaire Marc Bonvin1 âgé de plus de soixante ans
dont il est précisé qu’il connaît bien les usages et les
généalogies55.
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1692.Marcy Bonivini 2 de Georges
notaire public ACM Pg 53.

50 En 1992, 291 noms de familles ont comme origine Montana suite aux
diverses modifications légales, selon communication de Maurice Robyr,
ancien officier de l’état civil cité dans L’Encoche n° 4.

51 Ancien réservoir d’eau situé à l’emplacement du terrain de football du FC
Crans-Montana.

52 ACM R 5 a,b.
53 ACL P 96.
54 ACM p 293. A propos d’Antoine Crettol, il est à relever que son décès en

1700 a nécessité l’intervention du Grand Châtelain A. Courten. Le
registre des décès de Lens comporte son intervention reproduite fidèle-
ment: Il est notoire a tous que la mort subite d’Antoine Cretol qui sest
trouvé dans son Pressoir a Coren mort autant que il m’est venu en
Connoissance et que je ay este informe n’est arive par aucun accident
violant, mais par une defaillance, et un peu de negligence de sa Fame
et Enfans, qui nont pas eu suoint de le retirer de bonn-heure de Coren
et le ramener a Montana. Ainsi que personne doit attribuer sinistre-
ment sa mort a aucune violance nÿ que l’on doive a l’advenir attribuer
à reproche a les Heretiers et parens, ny que cella puisse leur faire
aucun tort a leur reputation a l’advenir a toutte la posterite en foy de
quoi me suis signé le 20 ctobre 1700. A: Courten grand Chatelin
moderne.

55 ACM R 7 a.



Au XVIIIe siècle

Les familles Bonvin présentes à Montana aujourd’hui
descendent pour la plupart du notaire Ignace Bonvin
(1694-1727) de Chermignon qui épousa Anne-Marie
Tapparel (1700-1761) comme le montre le tableau
généalogique accompagnant le présent article.

En 1701, Pierre, Anne et Marie, enfants de feu Pierre
Bonvin-PlanaVilla de Lens, vendent à la commune de
Montana pour le prix de 12 livres tous leurs droits sur la
garde de Corin56.

En 1702, Marc Bonvin 2, notaire établi par mariage à
Chermignon57, rédige le contrat de mariage passé entre
Joseph fils de feu le notaire Charles Rey et Marie fille de feu
Jean Robyr.

Ce contrat prévoit que le futur mari offrira à son épouse
25 livres du pays, un habit complet en tissus noble qui
est déjà confectionné à l’exception de la « toge» qui sera
faite en drap de couleur du pays. Il promet également à
son épouse le tiers de tous les acquêts, pour elle ou pour
ses enfants héritiers. Le fiancé devra également établir
un inventaire des biens de l’épouse, en vue de son
usufruit 58.

Vers 1705, Marc Bonvin 2, notaire, rédige l’acte de
dotation de la nouvelle chapelle de Montana en l’honneur
de St Grat qui vient d’être bénie par le Prieur de Lens
Barthélémy Favrat59.

En 1707, il rédige le testament oral de Melchior Robyr
de Jean reçu par le chanoine de Montjoux Jean Vincent
Camos, testament qui prévoit des legs importants pour
la nouvelle chapelle de Montana et une chapelle à
construire à Corin si la commune de Montana le juge
nécessaire60. La même année, ce notaire enregistre la
promesse en faveur de la chapelle de Montana faite par
Jean Couturier de payer au nom de son beau-frère
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56 ACM Pg 60.
57 Selon communication de M. Jean-Pierre Duc.
58 ACM Pg 61.
59 ACM R 31 b.
60 ACM Pg 65 et R 13 f. Cette chapelle sera édifiée en 1764 par l’abbé

Georges Rey.



Théodule Guerchoz parti pour la France, un capital de 3
doublons61. En 1709, cité comme notaire de résidence
à Chermignon Supérieur62, Marc Bonvin 2 enregistre
la Fondation d’une messe à la chapelle de Montana par
le prieur de Lens Jean-Claude Verraz63 ».

En 1714, François Bonvin, notaire, relève le testament de
Georges Romailler qui procède à des legs en faveur des
chapelles de Montana et de Chermignon Supérieur.
Georges Bonvin et Jean Bonvin de Jean Caraz en sont les
témoins64.

En 1716, François, notaire, rédige l’acte de vente conclu
entre le châtelain François Lamon et la commune de
Montana qui achète une entrée pour le parc à brebis de la
Korchaz65.

En 1717, Marc Bonvin 2, notaire, rédige le testament de
Barbe fille de feu Jean Robyr de Montana qui fonde une
messe dans la chapelle Saint-Grat de Montana, fondation
qui sera payée en 1733 par Claude Robyr66.

En 1718, Marc Bonvin 2, notaire, curial (greffier du
châtelain) et banneret, rédige une document de protestation
de la commune de Montana. François Bonvin, châtelain en
est témoin: la commune de Montana se plaint auprès des
communes de Chermignon et d’Icogne du changement de
trajet projeté de la grande route du pays, changement
demandé par la ville de Sion et la bourgeoisie de Loèche,
alors que la commune de Montana avait déjà fait exécuter
21 toises à travers les rochers, au lieu-dit «eys Doudes» en
territoire de Granges67.

En 1742, Bernard Bonvin, notaire et grand procureur du
quartier de Montana construit un chalet à Montana,
demeure démontée et reconstruite à Corin 68 dans le
courant du XXe siècle par la famille Bagnoud.
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1714, François Bonvin notaire
public ACM P 453.

61 ACM R 13 c.
62 Il s’y est probablement établi suite à son mariage avec Marie Romailler.
63 ACM R 13 d.
64 ACM p 453.
65 ACM Pg 67-68.
66 ACM Pg 70.
67 ACM p 375.
68 Selon communication de Laurent Rey. L’inscription révèle: Honet Ber-

nard Bonvin nottaire grand pour couroeur.

Maison de 1742 de Bernard Bon-
vin construite à Montana et
déplacée à Corin, habitée en 2003
par Mme Olive Bagnoud.



En 1766, Bernard Bonvin, Etienne Rey et les hoirs de
Georges Rey reçoivent de François et Joachim Rey 235
couronnes dues pour les frais de procédure lors de la
limitation entre Montana et la Noble Contrée69.

En 1767, Ignace Bonvin, banneret, reconnaît avoir rendu
tous les actes de la commune sans le prononcé amiable
entre Chermignon et Montana au sujet de la Confrérie du
Saint Esprit 70.

Une maison de Corin, aujourd’hui propriété de la famille
Tonossi-Bonvin, abrite deux pierre-ollaires fort semblables
datés de 1771 et décorés des armoiries Bonvin71. Il est fort
probable que cette demeure ait été bâtie par les soins du
notaire Bernard Bonvin et de Grégoire ou Georges
Bonvin.

En 1775, Georges Bonvin est procureur de Lens avec
Philippe Robyr dans le rachat d’un fief à la Raye, autrefois
propriété de François de Platea72.

En 1783, Michel Bonvin, agissant comme grand procureur
de la commune de Montana, passe convention avec Pierre
Crettol, grand procureur de la commune de Randogne, au
sujet de l’utilisation de pâturages sis à Bluche grandement
propriétés des gens de Montana73.

En 1785, Grégoire Bonvin, jadis grand procureur de la
commune de Montana, vend pour 650 écus aux procureurs
de Chermignon et de Montana, ses droits sur la dîme de
Guerchoz vu que les dîmes de blé sur les territoires de ces
communes ont été rachetées à l’évêché74.

En 1787, Joseph Bonvin est grand procureur de la
commune de Chermignon Supérieur dans les procédures
de délimitations entre les louables messelleries de
Chermignon Supérieur et de Montana 75. Georges et
Michel Bonvin sont cités comme jadis grands procureurs de
la commune de Montana.
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69 ACC P 63.
70 ACC P 66.
71 Selon communication et photos d’Hugues Rey, archiviste.
72 ACM p 190.
73 ACM p 304.
74 ACM Pg 93.
75 ACM Pg 95. La messellerie désigne les biens communs.

Armoiries Bonvin à Corin, maison
Tonossi 1771.

Armoiries Bonvin à Corin, maison
Tonossi 1771.



En 1789, Bernard Bonvin, notaire, rédige l’acte de
délimitation entre les messelleries de Montana et de
Chermignon inférieur depuis la limite ancienne posée au-
dessus du pont de Piratinze77.

En 1789, Bernard Bonvin, notaire, rédige l’acte d’achat à
Xavier Barras de Chermignon par la commune de
Montana, d’une terre inculte de 40 toises de long par 16 de
large située à «Pira Schina»78.

En 1793, à Corin, Michel Bonvin, ancien châtelain de Lens
et Joseph-Ignace Rey rachètent les droits de perception de
dîmes qu’avaient les habitants de Randogne sur les terrains
des gens de Montana situés aux Palettes à Bluche, ainsi
qu’à Praz Montanyr à Loc79.

Au XIXe siècle

Daté du 11 octobre 1802, un document intitulé «Liste du
nombre des ames de la cumune de montana» mentionne 6
ménages comportant 20 membres de la famille Bonvin sur
une population de 199 personnes recensées80. Ces quatre
ménages sont :

1. Le châtelain Michel Bonvin, son épouse Angélique
Robyr et leurs enfants Frédéric, Pierre-Joseph,
Grégoire, Marguerite, Julienne, Madeleine et
Angélique.

2. Bernard Bonvin et son épouse Marie Rey.
3. Antoine Bonvin, son épouse Thérèse Cordonier et

leurs enfants Elisabeth, Thérèse et Dominique dont
descendent une part importante des Bonvin de
Montana.

4. Ignace Bonvin, son épouse Marie Anne Barras et
leurs enfants Michel, Maurice, Anne et Agathe, famille
établie ensuite sur la commune de Chermignon, et
dont descend la branche de Zacharie Bonvin dont les
derniers représentants montanais habitent Veyras et
Sierre.

5. Barbe Bonvin épouse de Laurent Franier.
6. Marie Bonvin épouse de Jean-Benoît Robyr.

16l’encoche

La famille Bonvin à Montana

n°7 - 2003

Maison de 1755 à Diogne cons-
truite par Grégoire Bonvin et son
épouse Marthe Rey comme l’at-
teste une inscription sur une
poutre76.

76 Selon communication d’Hugues Rey, archiviste.
77 ACM p 305.
78 ACM p 411.
79 ACM p 33.
80 Archives cantonales: Document annexé au Registre des naissances de

la Paroisse de Lens.



En 1804, le notaire Bernard Bonvin procède aux nouvelles
reconnaissances de l’étang de la Moubra qui répartissent les
droits d’eau sur une période de 40 jours d’eau à raison de
2 poses par jour, la pose comprenant 6 quarts, chacun
divisé en 6 livres81.

En 1817, Jean-Adrien Bonvin, notaire, enregistre un
échange entre les communes de Granges et de Montana qui
acquiert 1600 toises d’îles situées en l’Ecortiaz, territoire de
Granges82.

En 1818, Bernard Bonvin, notaire, procède au relevé des
sommes que la commune doit à divers citoyens de la section
de Montana pour vacations83.

La famille Bonvin-Nicolas de Montana présente depuis le
XVIe siècle s’éteint au milieu du XIXe siècle avec le notaire
Bernard Bonvin.

L’étude historique de la fanfare Cor des Alpes publiée dans
L’Encoche n° 2, 1998, révèle le rôle important de la
famille Bonvin dans la naissance d’une première fanfare à
Montana:

On y apprend que Dominique Bonvin (1805-1876),
après du service en Espagne, fut le premier tambour
de la Cÿble et que son fils Victor dirigeait la fanfare
de la Batterie de montagne 27 comme caporal
trompette. Cette fanfare était composée en grande
partie de Cibarres de Montana qui agrémentaient les
travaux de la vigne de la Raye propriété de la société,
la veille de la St Joseph.

Les huit
Un registre intitulé «Rôle des militaires du contingent
fédéral et du premier contingent de Landwehr de la
section de Montana » permet aujourd’hui de
compléter la liste de ces musiciens de la première
heure. Ainsi, en plus de Dominique Bonvin elle
comptait  certainement dans ses rangs Victor
Bonvin, (arrière-arrière grand-père commun au
tromboniste Dany Bonvin et aux tambours Vincent,
Jérôme et David Bonvin de Marcel), son frère Jean-
Baptiste Bonvin, (père de Victor-Emmanuel,
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1804, Bernard Bonvin notaire
public ACM R2

81 ACM R9.
82 ACM p 306.
83 ACM p 553.



arrière grand-père de Florentin, directeur de
Chorale), Georges Bonvin (grand-père de René et
Gustave Bonvin, membres fondateurs du Cor des
Alpes84.

En 1869, Dominique Bonvin s’engage à payer un
Napoléon d’or pour le tableau de la Sainte Vierge de l’église
de Lens85, comme reproduit ci-après :

Votre Reverance, Monsieur le prieur je voudre bien
vous prier pour une grace de me prandre pour bon
pour le restan qui vous reste a vous paÿer pour le
tablau de la Sainte Vierge qui retera a peupre un
napolion et je me sumi de le faire au plus vite possible
a Montana le 2 Mai l’an 1859 Pour foi Dominique
Bonvin de Montana.

En guise de conclusion

Si un ancien adage de Montana rapporté par Hugues Rey,
archiviste, dit : «Lorsque la neige a quitté le Mt-Bonvin,
les raisins sont mûrs…». Personne n’a pu m’indiquer avec
certitude le lien existant entre la famille Bonvin et cette
hauteur de nos contrées.

Remerciements particuliers

Aux membres des diverses familles Bonvin, à MM. Jean-
Pierre Duc, Hugues Rey, Denis Reynard, Charles Bonvin et
Jean-Nicolas Favre, aux collaborateurs des archives
cantonales, sans oublier mes proches pour leur patience…

Sources principales

Les archives cantonales, celles du prieuré de Lens (APL),
des communes de Lens (ACL), Montana (ACM) et
Chermignon (ACC). Les archives du fonds Briguet (AFB).
Les registres de paroisse de Montana, de Chermignon et de
Lens.

Les ouvrages : L’Armorial cantonal, 1946 et 1986; Le
Mont de Lens, Lucien Quaglia 1988; Documents relatifs
à l’histoire du Valais, J. Gremaud 1879; Le jeu de la vie
et de la mort, Pierre Dubuis 1994; Les vifs, les morts et
le temps qui court, Pierre Dubuis 1995; …
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84 Des huit au Cor des Alpes, L’Encoche n° 2 p 33-36, P. REY 1998.
85 APL B1/12 g.

Tableau de la Vierge offert en
partie par Dominique Bonvin.



CCCCharges publiques occupées par des membres
de la famille Bonvin résidant à Montana au
XXe siècle
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Pierre-Joseph de Victor Conseiller Montana 1905-1907
(1868-1941) Président Montana 1908-1928

Député 1913-1925

Jean de Jean-Baptiste Conseiller 1937-1956
(1890-1973) Vice-président 1937-1956

Victor de Pierre-Joseph Vice-président 1953-1956
(1896-1976) Député 1941-1949

François d’Augustin Conseiller Montana 1941-1948
(1915-2000) Président Montana 1949-1972

André-Marcel de Pierre-Louis Conseiller Montana 1981-1984
1945 Vice-président 1985-1992

Jean de Victor-Emmanuel Conseiller Montana 1969-1972
1938

Vincent de Marcel Député 1997-
1966

Marc de Joseph-Louis Député-suppléant 2000-
1962

Ambroise de Jean Conseiller bourgeoisial 2001-
1968
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Pierre Bonvin, notaire, vice-châtelain, banneret, capitaine, métral épiscopal
OO Anne Rey

Georges Bonvin, banneret et vice-châtelain (1630-1695)
OO Marguerite Mabillard (1635-1710)

Marc Bonvin N° 2, notaire, curial et banneret, à Chermignon (1657-1728)
OO Marie Romailler

Ignace Bonvin, notaire (1694-27) s’établit à Montana
OO Anne-Marie Tapparel (1700-1761)

Grégoire Bonvin, grand procureur de Montana (1724-1789)
OO Marthe Rey (1726-1801)

Antoine Bonvin (1763-1842)
OO Thérèse Cordonier (1796-1820)

Dominique Bonvin, troupier en Espagne (1805-1878)
OO Pétronille Carrau d’Arbaz (1800-1843)

Jean-Baptiste (1835-1906)
OO Barbe Cordonier (1852)

Victor-Emmanuel Bonvin Jean Bonvin (1890-1973)
(1892-1984) OO N° 1 Léoncine Rey (1890-1941)

OO Marcelline Robyr (1903-1979) OO N° 2 Valentine Robyr (1918-2000)
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AAAArbre mixte de Victor Bonvin de Dominique

Pierre Bonvin, notaire, vice-châtelain, banneret, capitaine, métral épiscopal
OO Anne Rey

Georges Bonvin, banneret et vice-châtelain (1630-1695)
OO Marguerite Mabillard (1635-1710)

Marc Bonvin N° 2, notaire, curial et banneret, à Chermignon (1657-1728)
OO Marie Romailler

Ignace Bonvin, notaire (1694-27) s’établit à Montana
OO Anne-Marie Tapparel (1700-1761)

Grégoire Bonvin, grand procureur de Montana (1724-1789)
OO Marthe Rey (1726-1801)

Antoine Bonvin (1763-1842)
OO Thérèse Cordonier (1796-1820)

Dominique Bonvin, troupier en Espagne (1805-1878)
OO Pétronille Carrau d’Arbaz (1800-1843)

Victor Bonvin, caporal-trompette (1834-1873)
OO Lucie Robyr (1842-1926)
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AAAArbre complémentaire des familles Bonvin de
Montana

Pierre Bonvin, notaire, vice-châtelain, banneret, capitaine, métral épiscopal
OO Marie Romailler

Georges Bonvin, banneret et vice-châtelain (1630-1695)
OO Marguerite Mabillard (1635-1710)

Marc Bonvin N° 2, notaire, curial et banneret, à Chermignon (1657-1728)
OO Marie Romailler

Ignace Bonvin, notaire (1694-27) Augustin Bonvin, vice-châtelain (1708-1769)
OO Anne-Marie Tapparel OO N° 1 Madeleine Mudry (…-1749)

(1700-1761) à Montana OO N° 2 Noble De Chastonay Anne-Christine
Grégoire Bonvin, Grand procureur Joseph Bonvin, capitaine (1748-1822)

de Montana (1724-1789) OO Marguerite Bonvin (1757-1817)
OO Marthe Rey, (1726-1801)

Ignace Bonvin (1761-1811) Adrien Bonvin (1779-1836) Pierre Bonvin
OO A.-Marie Barras (1767-1836) OO Marguerite Robyr (1780-1852) (1785-1854)

OO Elis.Tapparel

Maurice Bonvin (1807-?) Adrien Bonvin (1823-1899) Augustin Bonvin
OO A.-Marie Aberried (1806-1834) OO Anne-Marie Rey (1828-1869) (1816-1882)

OO A.-Marie Rey
(1811-1888)

Georges Bonvin (1832-1889) Basile Bonvin (1859-1929) Ignace-Aug.
OO Marguerite Rey (1832-1898) OO Elisabeth Clivaz (1865-1938) Bonvin (1850)

OO Louise Rey
(1849-1901)

Zacharie Bonvin (1873-1949) Jean-Baptiste Bonvin (1903-1990) Augustin Bonvin
OO Louise Rey (1885-1953) OO Ida Theler (1876-1918)
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